
OÙ VOIR LES OISEAUX DANS LA VIENNE ?
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Avec Chloé, 
les oiseaux vus de près !
Après l’arrivée début janvier de Thomas 
Chevalier qui a remplacé Cédric Faivre, la 
charge de travail nécessitant le recrutement 

d’un second ornithologue, c’est Chloé Dépré 
qui nous a rejoints en février. Elle a 24 ans et 
est titulaire d’un master en gestion des éco-
systèmes. Après un stage d’un an en Islande 
pour étudier le lagopède alpin, elle était en 
service civique à la LPO France à Rochefort. 
Maintenant qu’elle est chez nous, elle travaille 
notamment sur le projet d’aménagement pour 
la faune des infrastructures routières, sur 
des dossiers de parcs éoliens et sur celui 
de la LGV Tours-Bordeaux. Nous lui souhai-
tons la bienvenue !
Retrouvez le trombinoscope de l’équipe salariée 
sur http://vienne.lpo.fr, rubrique « La LPO ? », 
« l’équipe de permanents ».	 

Passion busards
Nous comptons de nouveau sur votre par-
ticipation au programme de suivi et de pro-
tection des busards, dans le secteur de 

Pinail-Moulière, pour repérage en milieu natu-
rel, et dans le Mirebalais-Neuvillois, pour 
repérage et protection dans les parcelles 
d’orge et de blé. Pour les actions collectives, 
voir en p. 8. Pour la protection, contacter 
Christine Delliaux (06 74 88 68 60) ou Alain 
Leroux (06 82 75 15 01). Merci !	 

Photographier la vie du jardin
La Rencontre « Refuges LPO » de printemps 
aura lieu le dimanche 22 mai à Ensoulesse, 
chez Janie Bozier et Laurent Sabourin. 
Après la balade du matin et le traditionnel 
pique-nique partagé, Laurent vous initiera à 
la macrophotographie, qui peut se réaliser 
avec un appareil photo ordinaire pour des 
résultats toujours étonnants. Envoi du pro-
gramme sur demande.	 
Avec le soutien financier de la Région Aquitaine-Limousin-
Poitou-Charentes et de l’Union Européenne (FEDER).

Écureuil roux. Dessin : Laurent Bourdin

Saint-Benoît, au fil de 

l’eau et dans la verdure…
Au sud du bourg, des chemins et des sentiers vous invitent à 

flâner le nez en l’air et l’oreille aux aguets, dans un paysage 

encore très rural. La rivière, les bois et les jardins, propices à 

une faune variée, font de ce parcours un enchantement.

Voici quelques-unes des obser
vations marquantes relevées ces 
derniers mois :
œœ Avocette élégante, 1 le 26/03 

à La Puye
œœ Balbuzard pêcheur, 1 le 22/03 

à Sanxay
œœ Bergeronnette printanière, 

4  le   28/03 à  la  réserve 
ornithologique de Saint-Cyr
œœ Bihoreau gris, 2  le  21/03 

à La Puye, 1 le 26/03 à Angles-
sur-l'Anglin, 2  le 26/03 à Saint-
Pierre-de-Maillé
œœ Blongios nain, 1  le  29/02 

à  la réserve ornithologique de 
Saint-Cyr
œœ Bouvreuil pivoine, 2 le 23/03 

à Quinçay
œœ Bruant fou, 1  le  28/02 

à Montamisé
œœ Canard pi let, 7  le  6/03 

à Archigny, 18 le 15/03 à Saulgé
œœ Canard siffleur, 8  le  14/03 

à Saint-Cyr
œœ Chevalier gambette, 1 le 27/03 

à Journet
œœ Cigogne blanche, 40 le 15/03 

à Saires
œœ Coucou gris, 1  le  19/03 

à Vouneuil-sur-Vienne
œœ Élanion blanc, 2  le  27/02 

dans le sud-ouest du département
œœ Faucon pèlerin, 2  le  25/02 

à Vendeuvre-du-Poitou
œœ Fuligule nyroca, 1 le 10/02 

à Pressac, 1 le 27/03 à Saulgé

œœ Goéland argenté, 3  le 26/02 
à Dangé-Saint-Romain
œœ Gorgebleue à miroir, 1 le 22/03 

à  la réserve ornithologique de 
Saint-Cyr
œœ Grèbe à cou noir, 2 le 25/02 

à Pressac, 2 le 27/03 à Saulgé
œœ Héron garde-bœufs, 2 le 27/02 

à Saint-Cyr, 19 le 21/03 à Saulgé, 
2 le 27/03 à Journet
œœ Héron pourpré, 1  le  27/03 

à Saulgé
œœ Hibou des marais, 4 le 14/02 

à Rouillé, 2 le 5/03 à Saint-Sauvant
œœ Hirondelle rustique, 1 le 6/03 

à Bonnes

œœ Mouette mélanocéphale, 
1 le 28/03 à Saint-Cyr
œœ Nette rousse, 2  le  21/03 

à Journet, 9 le 28/03 à Saulgé
œœ Oie cendrée, 90  le  21/02 

à Frozes
œœ Outarde canepetière, 2 le 15/03 

à Saint-Sauvant
œœ Pipit spioncelle, 65  le 27/03 

à Bourg-Archambault
œœ Pygargue à queue blanche, 

1 du 16 au 21/02 à Saulgé (voir 
encart)
œœ Râle d'eau, 2 le 6/03 à La Puye, 

2  le 22/03 à  la réserve ornitho
logique de Saint-Cyr

œœ Rémiz penduline, 1 le 20/03 
à Saulgé, 1 le 23/03 à La Puye
œœ Rougequeue à front blanc, 

1 le 21/03 à Montamisé
œœ Sterne pierregarin, 6 le 28/03 

à Saint-Cyr
œœ Tadorne de Belon, 5  le 6/02 

à Vendeuvre-du-Poitou, 4 le 18/03 
à Champigny-le-Sec
œœ Tichodrome échelette, 

1  depuis le  7/11 à  Poitiers, 
1 le 16/02 à Availles-Limouzine�

Un pygargue à queue blanche 
immature a été observé 
du 16 au 21 février à l’étang 
de Beaufour (Saulgé). 
Ce très grand rapace, migrateur 
régulier mais hivernant très rare 
en France, fréquente les grands lacs 
bordés de forêt. Il est le plus souvent 
noté en Champagne, en Alsace, 
en Lorraine, et occasionnellement 
dans la Brenne. La précédente 
observation de cette espèce dans 
la Vienne datait de mars 2006.

Yann Pichon

Pygargue à queue blanche à l’étang de Beaufour. Photo : Jean-Raymond Dupuy.

Actualités LPO 

Les obs’

Découvrez aussi toute l'année les 
« obs' récentes » sur notre site 
http://vienne.lpo.fr/

Hélène Broucke

Carte IGN, série bleue, 1727 E Poitiers

En Islande, Chloé étudiait le lagopède alpin. 
Photo : Eva Vogel

En arrivant dans le creux de la boucle du Clain, 
tendez l’oreille : les pics sont ici chez eux, le 
vert, l’épeiche et l’épeichette, mais aussi le pic 
noir qui roule un cri au loin, et à l’occasion le 
pic mar ! Ils ne tambourinent plus à cette sai-
son, mais cherchent des vers à grands coups 
de bec dans les troncs d’arbres. Un écureuil se 
glisse furtivement dans les frondaisons. En hiver, 
il n’est pas rare de voir dans ce secteur des 
tarins des aulnes et des mésanges nonnettes.
Après le pont de chemin de fer, vous voici au 
pied des falaises calcaires de Passelourdain  5  
(connues de Rabelais) où niche le faucon cré-
cerelle. La sittelle fréquente aussi les lieux et 
l’on y entend la prolixe fauvette à tête noire et 
parfois la chevêche, en plein jour. 

Des oiseaux des bois 
aux oiseaux des villes
Au printemps, la gracieuse et rare fritillaire pin-
tade (espèce protégée) fleurit discrètement au 
bord de ce chemin qui, quelque 600 mètres 
après le pont, débouche sur de vastes 
champs.  6  Là viennent chasser la buse et la 
crécerelle. Tournez à gauche pour rejoindre la 
route,  7  puis l’allée du Moulin qui vous ramène 
jusqu’au bourg. Dans les jardins, les premiers 
oisillons des passereaux communs ont quitté 
le nid sous la surveillance des adultes. Aux 
abords de la place principale,  8  les cris des 
choucas et des martinets vous accueillent, les 
hirondelles de fenêtre vont et viennent, sur le 
faîte d’un toit, un rougequeue noir hoche sa 
queue rousse. Remarquez, derrière l’église, 
le Dortoir des Moines : seul reste des bâti-
ments conventuels détruits et reconstruits 
au fil des siècles, il a été restauré en 2003 
et abrite désormais des expositions. Pour 
rejoindre le parking, traversez donc, au bord 
de l’eau, les jardins de Cookham  9  : ils sont 
peuplés de passereaux… malgré l’entretien 
un peu sévère de la pelouse.� 

Colette Boullah et Cédric Faivre

Laissez-vous guider par le Clain
Les grands arbres du parking Saint-Nicolas  1  
abritent de nombreux passereaux, mais 
le concert printanier s’est tu : les parents 
prennent maintenant soin de leurs couvées. 
Longez la rue vers la gauche pour passer 
sous le pont de chemin de fer : dans la ver-
dure, des merles, des mésanges bleues et le 
tchiptchap insistant du pouillot véloce. Prenez 
la direction du parc Strunga  2 , puis le sen-
tier de la ripisylve. Le long de ce méandre du 
Clain, les grimpereaux apprécient les vieux 
arbres, les minuscules troglodytes mignons, 
cachés dans les buissons, lancent leur chant 
puissant, les colverts et les bergeronnettes 
des ruisseaux se laissent observer. Le che-
min passe sous les arches monumentales du 

viaduc  3  qu’emprunta, de 1896 à 1933, le 
tramway départemental de Poitiers à Saint-
Martin-l’Ars. Depuis les années 1970, il est 
aménagé pour les piétons, mais c’est pour 
une autre promenade… 

Des jardins à la falaise
Après le camping municipal, la berge aménagée 
reste sauvage. Dans les peupliers du Jardin du 
Bayou  4  niche le loriot d’Europe : vous enten-
drez son sonore dideliou, mais pour l’apercevoir, 
il faut être attentif et discret ! Le martin-pêcheur 
passe un peu trop vite, la gallinule poule-d’eau 
se glisse avec prudence dans la végétation. 
Un panneau annonce la cistude d’Europe, mais 
où se cache cette tortue d’eau douce si peu 
commune dans notre département ?

Un des jardins du bourg : le parc Strunga. Photos : Alain BoullahPic épeiche.


